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So,J.s-Ccmm.ission tem.purairs .rie .:;.a reconstruction éconcmiq,ue des. régions 

dévastées. . 

R~,.pport du groüpe de travail ]?Our l'Asie et l 1Fxtfe'me-Orient. (Doc. E/3(() 

(s'.li te de la discussion). 

LE PRESIDENT (Interprùtation) : La discussion repr8nd sur le 

rapport du groupe de travail pct;.r l'Asie et l'Extr'ême-Orient. La parole 

est au représsntw1t de l'Inde. 

M. KIRPALANI (Inde) ( Interprét-,aüon) : Je ne félicitera:!. pas 

les aute'Jrs du rapport, étant. donné g_u.e le représentant de l'Inde a 

:prJ..s ur.e part active à la rédacUon j mais je ti~?ns à relldre hcrr:mage 

au représentant de la ChlneJ Prés~.dent du g;t·oupe de travail, pour la 

sagesse, le sens :pra-tiqtle et l '.';ctivité dont il a fait :pre:.1.ve. 

Nc'.ls espérons que l" Commission écononüg_ue peur lrAsie et l 1Extr'Ê3me· 

Orient sera cr·~ée clans le m'êmt; temps que cellA pour lfEurope et que le 

:rr;.and.at des deux Corr.missioz:..s sera identique, compte tenu des ccndi tions 

particulières intéressant la Commission pour l'Asie et l 1 Extr~me-Orient. 

Nous socillai tons par ailleurs (j_c,E; ;Le mandat de cette derni6re englob(. 

le développement économique a•t ru~me titre que la reconstruction. 

M. van KLEFFENS (Pays-Bas) (Interprétation) : Le prompt 

établissF:·ment de ;La Commission économiq_ue pour l' Asj_e et l'Extr~me-

Orient est nécessaire et opportun. Nécessaire, parce que ;Les proolemes 

économiques inhérents à cette région du monde sont ex:tr?:memAnt complexes 

et multiples ; opportun) car les pays intére3sés ont oesoil. 

de conseils. 

Il semble qu'avant tout une coopération étroite s'impose en vue 

d'atteindre, <ians cette partie du monde, un équilibre économique sa-

t1sîaisant. Nous conetatons, en effet, qu'un certain noml-re de pays 

dirigent leur politique économique sur des voies à ~eu pr~s paralleles 
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à défaut d 1 un<? coordination p,fflcace, il Bst à craüidre g_ue ces efforts 

parall(;ües n'aboutissent à U.""le su.rprcduct..:.on en tel ou tel damaine. 

Unesaino· coopération est également indispensarle au point de. vue 

financier. Cha1ue' paye, pris individuellement, <?st susceptible d 1 éprou-. 

\rer de~ "lifficul tés considérables pour ré'J!lir les cap:.L ta~ nécessaires 

B.IJ financ?ment du pr0grarrJne cie reconstrùction et de développement. 

SE:-ul un organiRme central peut déc~_der en pleine conne.iseance de cause 

des n:érit88 de tel ou tE:l prograrrme ou de tolle ou telle catégorie d0 

besoins, dans un pays ou dana un autre. Sou-venons-nouu que l'Extr~me-

Orient est 'lUelg_ue chose d' extr"Ê:rnemEmt v-~ste, où les distances sont 
déjà 

6normes et les contacts dir,.)ct:::J entre gcuvernem0nti=l -/fort rarE:Js dans 

le passé - difficiles. Chacur. a ton~ance à suivre son chemin sans eavoil 

oxactemen+:. ce g_uc '!eut lo voiein. Il convient, à l'avenir, d'éviter cet 

inconvénient par lm syst,:me Q' étroi to coopéra tien. 

Los "besoins de la reconstructjon, sn Extrtme-Oriont, sont énormes. 

Les nécessités i:rnmédia tes on denr6os et vl";tcmcmts soEt impérie1.wes. De 

•nomcreux orgc..nisru;s~- des Nations L'nies cu autres, s0nt déjà à. la tg-che. 

Pour coordoniLer ces act.ï.yit~s, la misé sur pied d''m organisme ·consulta-

ti1-- s,'j!n_pcso encore davantage q_u'E;n Europe._ 

Dans ses commE-ntaires dos recommandations· du groupe de travail_. le 

_ repréBentant do l'Inde à dXprimé l' esp0ir q,~c la Corr.ruission économi'l'-èe 

po'~r l'AF3ie et l 1Extr"0:ILe-Orient ~E.qoive, mutatis m-:.:t-l::nnélis, un mandat 

analogue à ceL.<i 'de la Com:miaslon pour l'Europe. J'apporte mon appui 

fr;:rThel à ce point de vuo, de mf:mc qu'en faveur de la clau.oe insérée 

à }_a élE;IEandc des délégatioüs australienne, -.canarlienne .• néo-'~élandaise 

e;t lritanniq"vl.u, mettant~l 1 accont sur la néce::::sité d'une coopération. 

Sous ce rapp0rt, je ~ug•.: ext:r:1?rr:.emont utile la- suggoBtirn d,e la délégation 

dn Ro;ya'.Jœ-Uni, solon laquelle, en attendant la création d.e la commission 

écor.umiiJ.'.lF, lo Consoil économig_ue et social devrait promouvoir une. étud.-, 

plus epprrJf'ondic de la si tuati.on économig_ue dans les i·égions déva.Jtéos de 
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Cette ZOD~, ·GD organisant des recherches sur pl~CO dont lè résultat 

pourrait faire l'objet do.rapports à la Commission économique, une 

fois colle-ci crééo. 

•J 

A le lire rapid0ment, ce te;x:te de la délégation bri taniüque pourra: 

. ' . 
sembler quelque·pen superflu. Nous espérons tous) en effet, que,la 

' 
Commission économique· pour l'Asie et l'Extr~me-Orient verra bientSt 

r • 

jour et l'on pourrait ~tre tenté do douter de la nécessité, én·vue 

d'études de ce genre, d'une nouvelle ·ac-::,ion qui.continuerait, en quel-

que sorte, le provisoire. 
~ 

L'explic~tion est simple. D~puis juin dernier, nous avons perdv 

plus de. six mois. Il ost à rc.doutor qu '·c~n retard E.mcare 'Jil~s l<?ng ne 

s0i t ap:porté au détut des travaux de la GommisÈÙon si, pour la mettre 

oi'ficiel~ement StU' 'ple·i, on attend q_ue toutes lc,s nominations aient 

été décidées et son rr~ndat élaboré en tous 863 détails. 

Le rapport du groupe do travail montre avec évidence l'ur5ence et 

La gravitédes besoins. Il convient d'all8r vito et de conclure. 

' 1 
La première t~che qui.s'impos8 est donc en quelque sor,te de 

~ompléter lè .rappor~ du g:roupe de travail. 
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, 
Dans nos précédentes rés~lutions', n?us avions déjà demandé que 

des.ét~des préliminaires fussent entreprises, de préférenëe'sur place, 
l' 

à lleffet de recueillir.le plus grand n~mbre·possible de données. 

Malheureuseme~t, ce voeu est resté sans effet et on nla pas iépassé 
' < 

le stade préliminaire. J~, si nous voulons agir efficacement, il nou~ 

faut ~es données.et nous avons besoin de les avoir rapidement. p~· 

· conséquent, la suggestio~ de la délégation du Royaume~Uni rr.e ~araît . ,, 

excellente et la délégation néerlandai~e l 1appnie vivement. 

Par ailleurs, nous désirons présenter quslques suggestions ·pourw 

l'avenir. 

Il stagirait tout dlaborj de pours~ivre le travail de recherche , 
' 

c 1est-à-dire de réunir sur place et de coorèbnnortous renseignements 

' de fait sur les problèmes économiqùes qui affec~ent cette région. A 

cet égard, on pourrait env~yer deux groupep de travail dont l'un 

siégerait à Singapo~ et lfautre à Cl1anghai ou Nankin. Ges groupes 

auraient pour mission de conduire les rechor~hes on question. 

En outre, nous proposons que des étudess,ystérr~tiques soient 

. poursuivies mgme alors que la Commission aura ét8 créée. Corrme les 

premières, ces études seraient fondées sur des ir~ormatiOllS recueillies 

sur place. Nous insistons sur la n~cessité de telles ét4les faites de 

façon systématique et suivie. Elles sont indispBnsables.Si nous 

voulons conna1tre exactement les besoins actuels et aussi les be~oins 

futurs, il nous' faut des données rratérielles .et e~'es.'C'est par un 
. . 

travail s 1appuyant sur des faits concrets ~ue la coordination nécessaire 

A pourra etre obtenue. Vous savez que le travail qui subsiste dans ce 

domaine est énorme~ Après la dernière Conférence d~ Londres, des ques--
' œ 

tionnaires ont été envoyés aux divers Gouvernements, Ils devaient 

constituer la base d1une enqu~te préliminaire; ~alheureu~ement, los 

termes employés n'ont pas été définis assez clairement; Ce fut par 
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exemple le cas pour des expressions t~lles que ~'dollliP..ages de. guerre", 
. . ~ 

"valeurs", etc • .,. Ll interprétation en a~ été la:iss8ê à chacun et les 
~ 

renseignements "or-tenus en réponse aux questionnaires nt ont _pas tou-

jours été-' parfaitement compara"bl:es. ct est ainsi gue' en _matj ère de 
t 

valeurs; on ~ 1 a pas pris la précaution de pr6êiser gutelles ~evraient 
: . 

~tre évaluée~· dans une ~me ~monnai~. Les valeurs mentionnées ont été 
.. - . 

'exprimées ewmonnaies différentes et drun taux incertain. I.e~ réponeos 
Il' 

.~ 

s~-sont trouvées, de ce fait, inutilisables. Il fa~t, dans 1!avenir, 
~ r_ 

éviter de telles erreurs. 
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H. ENGINAS (Pérou)· (1nterprétat::on) : La délûgation d.u PG-

rou appuie la r~con:maooation tendant à cré'3r une Con:missïon pour 

l'Af.lie et l 1Êxtr~m~-Orient.. 

Perm&ttez-:rr.oi de présenter quelq"J.e8 remarques. Je partage 

l'avis du dulogùé de 1 1Ihde.quand il déclare-que cette Commission 

doit non seulement traiter des problèmes de'réconstruètion, ::nais 

en~ore aborder ceux ·au dêveloppeJr.ènt, afin· que liAsïe et l'È.nrê-

me-Orient puissent recouvrer leur équilibre économique• Je note _ 

·en-passant gue .Jia reconstruction doit stentepd.re àu sena que. lui 

d<:>np.e le _rapport : celui d 1un lien fonda:nmntal-entre un.progrannne 

à:court terme et un à long terroo •. La Commission pour. l'Asie et 
. ' ' 

l'Extr~me-qrie~t devrE!-'donc.tenir compte de cette notion essen-.. ~ ' . 

t~elle> so~igner l!importance d~ développement et de la recons-

truction et avoir présents à l'esprit ce qu'il faut_reconstruire 

êt les l;'aisons pour lesquelles il faut entreprendre cette recons-

'truction. 

Cette oeuv_re, 1.e .la plus haute importance, non s_euJ.ement pour 
,. 

-+es régions directement vl{;es, mais po:œ le monde entiE.n~, intores-. 

se partic'ùièrement les pays de l'Amérique latine ot. cette cons:i-

dération figure dans le rapport ltü.-môme. LlA::.nôriquo_ ln~ine n:nrquo 

un profond. intérêt pour cos prob}è:mes do roc#nstruction en As:i.0 et 

en Extrême-Orient. Un représentant du Pérou a e'.l l'honneur clo faire 

partie du groupe de-travail et c'est la ruis'on pour la~uolle ~o 

vo'.ldrnis recommander que ln Corrmission qui sera créée comprenne 

également un délégué d. 'un :pays d 1Amoriqu·o latine. Le Pérou qui se 

considère comne un membre do la communa,J.t.ü dCJs Nations qui :parte.gc:nt 

les m(}:œ.es espérances n ra, à cot égari, aucune ambition. Il pr·:):pose 

formellement qu 1un pays dfAmériquo latine 
·········~··~············-
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· économig_ue -o., do~~-·~.n: ~~én~tion est recomm.à.'ndée pal:' lo re.pp:~:rt. 

•, 

M. :JlLTIUN (France) C1cst avec le plus vif ir.t~r~t g_ue la 
" [ t-. ' 

délégation française a pris :part 1:1UX. J§be.ts du groupe •le :.,J.·avcdl. 
t 

Elle se félicite de voir le .rappr.rt·.:tu1elle npp~ouve soumis à l'exa-. ~ ~ 

llien du Conseil. 

Auant .'d:e présenter g_uelques. observations préliminaires généra-

. 
le.s,_ la délégation française tient à exprimer ·ses féliQitations au 

Secrétariat·pour ses ét~ies de base si utiles à nos travaux et à 

Ponr la' première fois· d.ep~i s la guerre; Uil~ étude d.' ensémble 

est faite qui r~vèl.el 1 étenrlue prof :.ncie ·des ravag~s r.::c.usés :pur le 

floau et les. besoins de l'Asi~ et do 'lfExtrfue-Orier{t, c 1.ost-à ... J.ire 

des régions du monde les plus pGuplées ot doit ltévolution écoLo-

mig_ue et Ï 1industrialisat'ion w5cessiteront, duns llo.vnnir, le plus 

de l'UA dtensAmble, i 1 8.udad.-.o __ et :rr.$'me de ressources néceasnl::.·es • .)n 
. 

veut les mèner à bonne fin. 

D1 autro part, il n 1est aueune partie, du monde - et l'Europe 

ni la France ne sont exceptés - g_ui ne se sente solidaire du no.zi 
. . 

pacifig_ue et r-rospèr0 et g_ui n 1 éprouve la nécessité do coordonner, 

sur le plan économique, ses efforts àvcc ot.-~ 'll;.i S·''rori1J dltreprit> 
\ ' . . . . . 
pmxr ln reconstruction ot ~o cl~velopp..omellt 1o ces régi:;;ns. 
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. 

Lç dul,jgat :.on française cons :J_dÀre donc q_ue ce rs_:p:port étni t 
1 \ 

1 

j_ndfs:pensc..ble et q_ue la création d'un org2.fij_smE.' destiné à achanger 
\ 

des inf'orm:::ttïcns et à coordonner l' sction de la reconstruction et du 

d0velop:pement .;.concmig_uf:B de"~1S CeS rag LOnS, est
1 

également ind ~-spensa-
• ' 

ble ; elle dc:!sire· süuplement sm~l:lgner que, le travajl à :peine comni.en-

c-;, :1 faudra poursuivre de nombreuses ,jtudes avant d' ".œri ver à- une 

vvte cle.ire et :pr . .)c;jse de J!étendue d-es besoins 

dt:Crables, 1<-: d:: vers i té des :pess _, le nc,mbre mgme des :popule.t ions, les 

'condi t5.ons dans lesquelles elles S8 ·tr·J~;vent ·à 1:::. suite ·i 1une guerre 

-
:pl~olong~e implig_-cJeront n6ce~sai rt::mont beauco1J_:p de rechorc:lies et beau-

coup df' temps. 

L-c1. d0l·;gé:.tion fr:-:nc&ise'est d 1 t:lccord o.vec les d~lûg.:ctions br'-
' -

tannique et holl:-ndai se po-..œ corïs::_::l~-rer, q_u' _il_ est n0cesse.ire d'entre-

:pre:qdre, q_~s m::1'ntencnt, des recherches approfondies et d'envoyer 

des groupes de trc.va ·1 en Acie de m:J.nj_~re à accumuler le :plus rapide-, 

merit pcss iblü les m~:tôriaux g_ui per-met-c,ront à le Commiss .ion tic.::mo'-

mique_ lorsg_u 1 elle sera d:::finit-1_veruent constitw~e, de' poursu_:vre ses 

tr2.v'aux rc.piciement, eff cac8m~mt et utilement. 

M. M.AIIDW (Royaume-Uni~ (<_nter;pr~ta~i on) : Mens '~eur le 

Pr.::sidc:mt, le GouvernE>ment du Royw:;me-Uni estime que les problèmes 

GC·::Jnom.:_!}_uç:,s sculo7:s en Asie et en Extrême-,Ori0nt sont aussi urgents 

et nuss:::. impcrtc.Lts ç;ne les prcb'lé:mes qu~ ~le posent en Europe. Nous 

serions d,cnc he•;reux de voir entrEr en existence dans l'n d·~l::ü très 

court, la Corr.iillifl8ion 0conomiq_ue :peur l'As~i~e. Si nous avc>ns :pens~ 

prxfo;s s_u'iJ~ val::;_t nüe'1:X: :prcc0cier plus le_ntement en As:e ç_u'en 

Eurcp0, c'est. pr·rc0 <l'<' il n 1 exist0 pns' on ~Asi8 auté:.nt de trc.vaux 

prC::par::,toirt:.s d~jà disponibles et ·parce q_Ûe les occD .. siorcs cie 
' 1 

,collabor2.t:oJ.: internat ~~om~.le ont ~5t_; plus rares en Asie q_u r en 
1 

Etl.rope : mais ceJ-c. ne veut :pas dire q'.1e nous nous intéressions 3, _ 
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l'Europe plus qu'à 1 1Asie. 

Le rapp<.Jrt que not~s d; sc ut ens en ce moment ouvre de lerges pers-

.pectivE::s pour ~'avenir 

estimb ~ue les efforts 

nous nous en félicitons. Nous avons tou.jours 
' 

à accvmplir dans ces r6gions au point de vue 

C:t::)homiq<;e ne dol.vent pss tendre à un simple retour aux conditions 

du J,;assd ; nous devons nous efforcer. au contrEüre, di atteindre des 

niveatŒ de vie plus 6lev~s pour l~ensemble des populations asiatiques 

et de m~ttre en applicat:on dea méthodes plus perfectionn0es de pro-
' 

dt<cVon) c.usoi b~en dans le domc.ine agricole que dE'...nS le domaine in-
. 1 

duotriall~~, et enfin, de rSaliser 1.me iniustr1~:.lisat 1 on e,ussi dévelop-

p8e gue possible. Lorsque nous aborderons la t6.che immédiate de 

reconstr·,lction, nous ne _devrons pas nous d0partir de ces objeétifs 

à long terme. 

,1 ' 
Pour ~tud; er ces e;mples probL:mes, le rappc.·rt suggere de créer 

une CoJr.m~ss ion ~conomlque po1ir l r .h.s ie. Le d~i.;gatlon du Royaume-Uni 

est en complet accore. sur le princ "pe de cette cr~ation. Le Conse:Ll 

. a dGjà dr.!cid,J de cder une Comrrdss1on .Jconomj q1.1e pour l'Europe ; 
' 

mP.lgro'les d.iff.;rences consid_3r:ables cxist·.~nt entre 1 1Asle et J/Europe 

- diff0rences q·.l.i.., à plus d 'ùn 6gc.rd, sont manifestes - 1 t importance · 

de réunir des rense ignem0nts et des donn.~es de faits, O:insi que d. r éta-

blir une collc.borati~n g0norale sont les m0mes pour ~es d.eux continent 
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Des changemei:rt~?.. <!!t!J?.(l ampl'eur cbnsid.t§rapJ.,e se s"'n:t d.t;'jO. produits· 

dans ces r~gions de llÂsie et de l'Extrô~e-Orient. Nous uvons vu 
.. ' 1 

la Chine se li bêrer, :le Jupon s·t ~èroû.ler, ·1 '..Inde. préndl'e place parmi 
' - . 

le's grandes puis~'ancea fndépendimtc_s. Un ·certa:Ln nombre dto.].ltr.os 
. ' 

p;.ys progressent ·ru:pidement dans la 'Yo;i,e de tiautonomie èt de 1 tin-

dêpendDnc~ .. · 

Tous ces faits auront sur la situation politique générale des 
î 

ons~quencès capitales qui· se feront sentir jusqu 'au se~n des Nations 
0 ~ 

Unies, mais, dans-le domaine économ:.'que, il.s'seront dT1pe ::..mportance '\. 
au moins égale. Ils sont'·de. nature ~modifier lé centre de gravité êco-

nomiquo du.monde.· 
.. 
Los populat-ions qui vivent· dans ces r~gions .sont en ef.i'et tr~s 

noml:5l:"euses et elles constituent une fraction importo.nte â.é l'humanité. 

Da~s ces régions,· on. ''trouv0 une grande quanti tl de proâ.ui ts et de 
.. 

matibres I>romi~res e~sentiolles. Il y o. là pr~s (Puh .millie.rd de 

consormruteU:rs et-notre but doit ~tre .de .feur· p;rocuror, sur l0ur -
r -

propre territoire, tous les prodùits qui. leur permettront dtav()ir un 

niveau de vie plus.élevê. 

·En·atteLdont, il sera nécessaire de lelœ envoyer une grande partie 

de ces :prod.lnts;·;,est pourquoi il faut la coliabcrc.tion de tous 

les-pa)s :potiT-aesurer, d 1une part, lt~lôvation du niveau de vie, et 
./ - ... ) 

d. ~Et'J.trEJ.faJ:t, ie d0-..rolop:pémènt 6ccnomique d.o ces r~gior~s; ce_ <[ui 

montr6 bien que ·lè s( ::t et l'avenir de ces r6gions sont i~un int6r6t 

:mondial; 

·.: Jë·me suis volontairement abstenu dfe~trer rêi dans ~es d~tails. 
' 

Il faut· o. '\Tant tôut, je· crois, ~que '·le Conseil donne ·son a}?pro?~tio:r: 

au principe de la cr~ation .d·~.une "Commission ~c.onomique pOUX! l'Asie 
-

et lfExtrême-Orient et qufil reconr~aisse.l 1 importance et la port~e 
. 

des travaux que cette Commission·aura à accomplirf . 
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M. NA~H (N?UV~~lt;J-Zél~?-e) (inte~J?rétation): . :La ;Nouvelle-
. ' ' .. ·~· ' l . . ~ ~ • ' ; . -" 

Zélande approuve la pro:positiQn de lq. créati.:m dfune cormnissio,n pour 
• • , • .,._ ' ' ::" ••• • 1 ~: • • ~ • ' ': : , ' • ' • • ~ • ~ 1 ·- ' \ 

' 
1 2.As~e _e~ .:-~E.xtrênw-qriont •.. J~:i,.-~sisto:t;ai soul_oment sur lo.s; .limJtos 

~ imp_qser aux activ~tés· 9-e cette. Commission, dfé!-1J.t8I.l.t plu~. ,que, . 
. 

certains pays ayant des intérêts d~~s le Pacifique S1J.d ont. Aéj~. envi-
, : • j ' ~...- '- .~ : 

sagé la création dtune co~~ssion qui s'occuperait uniquement de la 

zone d1;l ,_s~d du J:acifique. . ; . ~ ~ ' . 

_Il s'agit de .. toutes·.les I.Les non encore autonomes dont J,u,:plupart .. ,, 

. sont si tuéo
1
s au sud de ,llEquateur e.t quelque~ unes au no:t;d, tel~es que 

~ ' ' ' ), 

lee 'iles Gilbert et .d 1a];l.tres, me.~tior.ù16ps dans le .r~pporl. C~ groupe 

comprend également los Îles Salomon et la part~e. ouest de la Nouyelle­

q.uin~e, mais a1:4c~e- . des. îlos -~ 1 r ouest de la Nouvelle -Guinée qui 

§lOiep.t S?US l~administrat~o_n .. dos. Pa;y-s-Bç.s. 

Les six Gouvorpements qui ont des inté:t;êts dans cette région saLt .... . . ' 

les Etats-U;nfs, le .. :f1oy<;twne-Uni, les- Pays-Bas, 1?-. Ji);:ancç, VAustralie 
. . . . . ' .. ' . .. . ' 

et la Nouvelle-Zélande. Je tenais à mentionner Ce fait, car d~UY. de 
. . ' .. ' ~ . \ 

ces Gouvernements estiment qu'ils peuvènt se charger eux-mêmes des 
0 ' !' 0 '0 - 0 ' • ' ' \ M 0 

~obl~mes de ces îles. Il ne sera donc pa~ n~cessaire que la Commission 

pour l•.Asio sten occupe. 
• ,. . '· • . . ·1 •. 

Notre but-..ost que les ressources de ces rt5gions soient utilis~s 
. ·et 

en vue du bien-êtr? dos·poptJ.~ations le ces îles/les.Gou.vurnemonts en 

q_uost)on de-vTont verser d.o l.'crgent- t-, cet effet._ 

Nous sommes c:na:rgés de 1 1administro. ti cm. do cer~ain0s Îles du 

' 
Pacifi~ue ot nous avons l•intention ~e les aider financièrement et· 

·u .. 
non d'èn retirer des bénéf_-ices. Nous. d~sirons. am~.lioror J.,létat de ,, .. _ - ··_; ' 

santé et.développer lê degré d'éducation do ces populations afin 
' - ~' '' . ' .. . t1>· 
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Cc ci cle:vre. S-:;rc- pris en Cl)ns idére.t ion pl ua tnrd, lors quo la 

Con2issi·.:m r:ou~ l'Asie. ct l1Extrtmc-Oriont ·aura été 
' . ,..- créée, car 

il ncu.s scrLtlo. inu+.ilc gu 1 olle s 1 o-:;cupo clo sr;s 'Îles elu ?acifiguo. 

Qil reo resto J_ 1 c.ut:ros obscrvctions à nr6se:ntor. 
•, ' ....... 

1 

J 1 ir.:ii q_uc tout cl r Rbori q_u 1 j_l ne rioi t pas s' ngir seulement. do re-

constructicn de régions 1évn;::técs pcr :).a guerre, a5 .. nsi quo· l 1 C.. dit 

le rlô1ugu·~ qui r;at à ma gc.ucho ct gu:i oc+;- mon 2nü (j'espère o_u'il lo 

rC:S 1oo:~a toujours). Il a :rarlé do su:::1_Jroducti.::m; il a dit CJ.UO colle-ci 
) 

-pourro.it sc produire dç nouveau. Or, j 1osttrw ~u'i1 s 1 e.git non pas do 

surproduction !'f.Çtis de; :rr:.c.uvaisc répc.rt.:'t,?-on do la p-roduction. Il n 1 y a 

. . 
,j cma i.f; , cu do DUr>_Jroductj_on. Oh no so.urc.it on r;arlcr aussi longtemps 

1uc c:;rtG~_nc })C:Uplos on-t 1Josoin rio :procluit-.s cio i:.ci}c pcrtie ·iu monclo. 

.Je, ce!!'li;rcncls fort bien ln iifficulté dont men V0~_s:l_n; 
\ 

rcpréscntc.nt 

, • i , f : . 
ne :c; fo.i t on rcst~"J.rc.n+. 1cs rog: ons duvc:::::-:-.oos :pnr ln gue;r'r'c._ Il, ne 

8 t nt;::'Lt- 1= QE sc;_;,lŒr.cn-1:, on effet' do :ccvcnj_:;_~ à le Si tunt ion dç: 1932 OU .. 
de 1938 ct GO résè<l"bat. 

. 
(' n ""C' '--' 'i',ol nous voulons c 'ost q_uo l'Organisc.tion des N.~tions Unies 

fonc-l::'..m1nr. :.o tolle man~cèrc cr.::co noun :puiseions renverser la oorrièro 

<}_Ui cxictc entre une· procl.j_ct:ion c•nt-:.-ôconomic:uc ct los bcso:i..ns Cio 
. . 

c;c:htrdncs :po:pulni::icinsc Il fout q_uc l 10cci:iènt trcuvc lo·moyci?-.do don-

ncr à l'Orient l::', f;.cul té d'exploiter sos roe sources do fuçon à lui 

permettre do procéder à un 8cho.r.go de sos rroclu:i_ts. 

Po.r la création do l2. Corcnission économ:i_guc, nous cherchons à · 

n5o.lisrJr m:i.cu.o-x: que cé qui e été fc.it jusqu'à présent dans co :iomaino • 

.r . .:~'' " (' A .. C COllBlu.erc ÇJ_UC ..LU '-"'(JIDT;:if3SiOrl !JOUX~ 11 SlC 

o:tgc_no rrw:i U•Jirc• X::is il f[mt ollcr 
1

:plus loin: un orgonismo porr..n-
/ -

nor ... t d('Î-:, ox~l.nte:r• Si noue r1o réusoissons :pns à créer cc-:-, orgcniomc 

c~rrivéo en à_éfi~i ti vo à un échec• 
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Je cuic t::'èc hcl.,;.rc'IX gue 1 1 ong_u~-tc du groupe do trcvnil pour 

dr~jà cc g_u,:: noue· vculons ct no'v:s dcvu:us l'obtenir.; c 1 ost le è,icn-8-tro 

de toutês lr_:o J.o:pulc-:;ions, Jo tiens à précis(;r ic:i g_uo lr. Nouvelle-

t' ' . ~. . 

Z~l~nrlc collc.borcrc. entièrement -r..~vcc lL: Co:n:mission uconomiguc pour 

l '.P ... oic Gi 12. crü::-.tion d 11.-;.:sc telle Comr:iesion ost 
'? 1 

Hous eo:rrmcs ":out è. f:.it fc.Yor::~blcs à ~outc c,_ction gue les Nc_-~,ions Unies 

re.' je :rcrlc ~.ci pnrt:'.r.:ml:~èrc.mcn+; :pour le. C:tünc j G 1 cot r.Jgc:.lcrrlcnt r<-'T'C(; 
'-

:;_ur. le :i~vc2..oricracn+, {concmig_uo ic tels :pnys rourr:;_ Strc ur.c con'Sribu-

.. 
Jt r~:p1m~c l2 s~ggcction f·:.ite ~~l' lo rc:prüscnto.nt du p,_)rou tcndc...'lt 

à co qu 1Ùn à.cs pc.;yo d_,::- Ï 1Arr.0rig_uc lc.":inc figu:::·c po.rmi loo Membree de 

1~. Conmüssion 0conom~oü·~ n:mr 1 1A" 1·r • 
- - u. J' 

Nec I:'r'.isons son:t CXc.~tcmCTJ.t les :u-..'?moo g_uc ccllr;c J.é'yolo:p:péc:s, retr le 

rlu P,,~rou• Ellc~J rcpo[h:.nt cur les princir,cc g_uc nous C'.Vonc d~jà 
-l 
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M. STINEBOwlœ (Etats-Unis) (Intorprétation) : Comme les ora-

teUTS précédents, ~e VeUX n:..arq_"J.':lr mon complot accc:rd sur le principe 
1 

do la création de la Commission économiQUE; pour l'A8io et l'Extr~me-

O:dont, g_ui dovrait fonctfcnner sous l 1 autorité e.t le contrche du 

Cons•_;il. éc::momi1ue ct socüü et, autant q_ue .faire se peùt, ~tre conçue 

sur ùn plaü analogue à cellü è.'Euro:p0. 

Cotte Coraniseion dovrai t essontiellement avoir un rôle consul ta tif 

ct d'information, de façon à a:idor à ld rEJco~stru~tion des régions dé-

vast~os d'Asie 0t d'Extr3'mo-Orient. Inutile d'insiGtcr ~:>ur•l 1 im:por.tanc(3 

q_ue présente 1' id.ée de rèconstruction, -dans cotte région, :par rapport 

àu roste .du mond.c. C'est ur;.e t'â:ch0 oxtr~momont urgente, à laquelle on 
. ~ 

n'a apporté que: tro:p de. r•Jtard èt qn 1 il cor.vi0nt de faire. progresser 

le plus p0asible. :3ol a été le so~ci constant d::;s représentants d~s 

Etats-Unis, tant à co Conseil qu'au soin do la Commission des g_u0stions 

8conctüquus et do l' crrploi. 

J'att:iro l 1attGntion sur un ccrta~Ln nombre d.e questions .restées· 

s>::~ns réponse d.ans, lo rapport, porsw::.dé ·quo les moTibre3 du Conseil ot 

lt::urs gouvern0mcnts désireront avoir ces réponses avant do se :prononcer 

~ 

1) Nous allons àtordor ici un terrain beaucoup-moins battu qu'à 

:propos de la reconstruction on Europe. Il n 1 y a rien, en Aa_io, qui ros­
. i 

scrr.tlo a~..uc.uom1::roust:s organ:i.sations :p~oviooires de secours fonctionnant "' . 

déjà en Euro:pl"!, lcsq_uollcs fournissent un :prmr.ieœ fil èLrAriano :pour se 
r 

d~riger à travers les diffiéultés dos :problèmos :propres à ce continent. 

2), Autre di:fr;..iculté du m~me ordre, nous disposons, :pour l'Asie, 

d'une quantité de ronsoigncmonts et de donn0es matérielles boauccu:p 
' 

mo'ins.im:portante. C8c} n'est :pas une critique à l'endroit des autoura 

d.u rapport, qui ont les premiers signalé la difficulté de réunir de 

telles dor.nées. Quoi qu'il en soit, il en faudrait davantc.ge. Que ces ... 

dcnnéss soient réunies dans le-cadre d 1 ur.e étude spéciale, conformément 

à la suggestion britannique par oxem:ple, ou que leur obtention constitue 
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1 • 
le p~emie:r objectif d0 la neuvelle Commission, c'est~ne méthode ~ui 

restG à déterminer. 

3) L'idée rr~~mu de l'établissement d'um;bcmmission sconomique 

lJC'lU' 1 1 A siG n'a _pas ou ls tEo-JJrps d0 m~ir comrn(_; ç 1 a été le cas pour 

lEi. Cc.~:r;.mins,icn européenne. Cotte dernii::ro avait déjà 0té 0tudiée, .à 

Lor'Ldres, en se:ptemtrc et fait l' objGt dos disctu3s:Ïons de notre troi-

si ème session ; ella avait été-·effleuréu par 1 1 Assemblée g~nérale 

cmfin, olle avait été examinée de façon plus apr)ro:fondis par la 

Col!'.m:ission des ~uostions 0conomiQ.ues ot dr:: l'·emploi. I'ans ,lo cas 

do la Commission asiatique;,, i-1 n 1 y a rien e·11 de s~mblable. 

4) Mais c0 'l'J.i mo par2.Ît plus d6licat est UJ.J.c contradictior. 

~ui n'a paa·{té relov~o jusqu'~ présent : 

N0 1J.S sommes saisis en promier li ou d' ùne suggestion tondant à ce 

<l'Jo .la Commission économique pour 1 1 Asie soit conçuu dans les m~mes 

tcrrr"c's ot ait des acti~~;i t0s :pra.tïqu(·m.:mt "analogues à celles de la 
1 

Cormnission eu.rop8er.n8. Par ailleurs, une 'se.::ondo suggest-ion vise à 
' 

ct. que la Commission pour l'Asie cc'nsacre une activi·té en Illc1.tièrc de 
/ 

dévelo:p:p0::ncnt économique au :r;_oins egale; ·à c,:;lle prévue en matière do 

rc;constructicn. Il y a là une contradiction flagrar.te. 

La Corrm:ission <:':conom.iquo po'.lr l'Europe est conque essentiellement 

à des fi4s do reconstruction. La délégation dos Etats-t~.is, tien entendu, 

nT estime pas quo la recc.nstruction doive se "borner au strict remplace-

• ment de cc qui a éti détruit ;_ sous l' anglê économique, ce serait par-

fois un gas:p.illago d'efforts. Néanmoins, elle est d 1a;is qu'il ~E"·xistc 
1 

une" frontiÈ;re - délica tG, :pout-~tre, à d8finir 1 :Œ.ais certaine - ontre 

la reconstruction 8t le d.8volo'ppcm0nt. 
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La .délégation .des Etats-Unis estime que la Commission é~onom1que 
(' - ' ' 

pour lfAoie stoccup~rait essentiellerr.ent des quostions de.re<Jo,ns~ruc­

.t;i.on, car, pour ce. qui: est du dév~loppement, un certain nomtre dt o:rga-
• 

nisrr.es ont Çl.éjà, été créés, ,par exemple une sous-cornmission de la 

Cor!llllission .économique .. et· de l'emploi et nous envisageons rie. confier à 
1 

llürganisation internationale . du coi!lllerpe des fonctions irr.portar.tes 
1 

~ans le domaine du développement économique • 

. Ces questions me paraissent mériter une ré:ponse avant que nous 

prenions une décision et je me demande si·"nous parv~endrons à avoir 
' 

cette réponse avant lundi prochain, jour auquel le Président.compto 

·clore la présente eeasion. 

La conséquence est que.r.ous n~ devons pas ~tre effrayés'à llidée· 
, / ' ..... 

de ç~éer une organisation intérimaire qui sera peut-etre >?ffectivement .. 
nP-cessaire. Nous.pourrions en adopter dès maintenà.Ùt le principe. Je 

crois, pour rna part, qu lune organisation intérimaire quelconque s 1 i:n-

pooera jusqufà notre prochaine session. Alors, en meilleure conr.ais~ance 

de cauoe, nous pourrons :plus exacterr.ent définir le mandat et ~les limites 

géographiqueo de la Cowlllission~ Il me semble douteux que nous puiszjons 

.résoudre ces questions à la présente session. C.'est pourg_uoi j tai cxu 
'-

devoir vous inviter à pe :pas craindre de faqon exagérée de prendre lez 
' 

l w - • 

mes:ures :provisoirés dont le précédent a d 1ailleurs été posé en matière 

de corr~ission économique pour l'Europe. 

M. IGNATIEJ!'J!' (Canada) (Interprétation) : La préser..·Je d'u."'lo 

délégation canadienne au groupe de travail pour llAs~e ,et l•Extr~me~ 

Orient souÙgne l'un des as:çects de la question sur leq::Hü M. CHang, 

délégué d.e la Chine, a attiré ce matin l'attention du conseil, à .. .... 
. ..... 

savoir g_ulil.est difficile de tracer une ligne de d0ma~cation précise 

entre ltOccident et l'ExtrSme-Orierit. 
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,, 

La 

travaux 

délég~tion canadion~el a été très ~eureuse de participer aux 

de ce groupe de travail, soue la présidéu"ce si habile et si 
tl 0 . 

distinguée de M, Chang, et elle est t:tès rèeonnaissante au Secn)tarint 

pour les documents g_ulil a fournis. Ces documents faisaient apparaÎtre 
1 

des vues très largos et ont constitué une importante contribution àu 

travail de ce groupe. 

Je voudrais souligner maintenant dou.x aspects impox·tants du 
' 

Il!'Oblème qui est actuellement en discussion devant·le Conseil économique 

ot social. Ils ont <1; taillèw:·s été déjà mentionnés aujourd thui au com·s 

des déèats. 

Le premier consiste en la fixatiôn dos frontières géogrâphiquos de 
' 

l'activité do la Corr.r~lisnion. Quoique nous ayons été associus ·èt la . 
rédaction·du rapport, nous ne nous attendions certainement pas à ce que 

le Canada f~t·compris dans la rogione1visagée. 

Au sujot des remarques du représentant des Etats .. Unis? je crois 

qutn est trl:s difficile de distingùer nettom.e:r.t~ dans le domaine do la 
" 1 

reconstruction, co' qui est le champ d.Juctivité Dropre de chacune des 

divGr?eS instj:tutions spécialisée·s qui otoccupent do ce proèlème., l'our 

nia part, je mê pro:pose de demander de fixer les fonctior.s 'de la f'utm'o 

·commission do façon qu1il no puisse rester au,"lun doute. 
1 

~ ' 1 

J:our' ce qui me.concorne, il me somble qu'elles sont au nombre de 

trois. 

La Corrilldssion devra poursuivre des ëtudeo dont on a dit cet après-
,, 

midi~· à juste titre, qu telles ne devraient pus avoir un curac tore 

occasionnel,- mais ~tre, au contraire, continuollerJ. Il st.asirait de 

faire dos visites dans les divers pays' de r·r6ciser leurs relations 

' économiques, etc ••• Ceci est évidemment lo r~le d 1une cct~ission, rôgio-

nale travaillant sur plac~. 

En second. lieu, je crois qutil est unanimement reconnu que la 
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. rospoiisabilÙé' premi®r~-:f .dans lB ddmaine dé· la J>t;construction 
. ' . 

envisagée au point de vue régional_;.incombe' aui divers Gouvernements, 
. . 

Il en résulte que ia Commission devra avoir une fonétion de 'ibordina-

tio~. 
• "' '1 

Enfin, la délégation canadienne a déjà ou lfoccasion d1indiquor, 

au sein du· groupe:· de travaii - et. sa ·suggesÙon a d tai12.em~·s· été 
\ 

rep:tise ·-:- 9_\ie la Coll'l!l.ission devra~ t avoir· libre aoc ès àu.x: ·plans ;ie 
• .~ • • * .... , 

reconstruction et de développement établis par leEGouvornementG afin 

dé pou.,;-~ir préparet des recommandations à lfadresse~ des· institutions 

spé~ialis~es ccmpéténte's-

.,Telles s~nt, Monsieur le .t'résident, .J..en remarques de caractère 
N 

général que jfç.ü tenu::..-. à :présenter au Conseil, me reservant le droit 
1 

t • • 
de revenir en détail· sur la question du·mandàt de la Commission au 

sein du Comité auquel cette question sera renvoyée.· 
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. M. •lt..AlaN (Liqan) \ interpré.~ation) : l~ous approuvons, ·dans 

son. ensemble, la création d'une commission économi~ue pour l'Asie et 

l'Extr~me-Orient. 

Mc~ pnro e des relations très étroites,d'une part av?c les régions 

dQnt il dépend directement, 'd'autre part avec l'Asie et l'ExtrSme-

Orient. Elles sont d 1 ordre· his~or~que '·. géograpl+i~ue et commercial et 

expliquent la réelle S;Ylllpathie que je porte à Ut... ~robl0ne •. 
. • 

J~ p~rt4Be également l'opinion du délégué de 1 1Inde·qui.a dit que 
; 

1~ Commission dev~a traiter non seulement de reconstruction, mais encore . . . . ' . 

do développenent économi~ue. Il_y a~ on effet, deux aspects _insépara-

bles de 1 1 ac ti vi t6 ··y:;·· ·~-;·_,,. -~ ;, la reconstruction dos régions fortement . . ' 

industrialisées ... ~. g,ui ,ont soui'fert d~ la' guorr63, et le développement 
t:J 

des pays peu exp. loi t6s jusg,u 1à présent. et . qui ont' été moins touchés 

par celle-~i. ' . 

Ici, se pose, à mon avis, une question quelles sont les linites 
~ 

ouest de l'Asie ? San?. doute, nos manuels do géographie disent-ils 
/ 

que l'Asie est limitée à l'ouost.par los Monts Oural, ~a mer CnspionrlB, 

·le Cauce,se, le canal de Suez,' la mer Rouge. Or, "la Commiss5on économi~uc 

_pour l'Â.sie ot l'ExtrSno-Orient ne traitéra q1;.) de la partie située à 

l'est de ltiran. Pourquoi serait-on, on qucl~ue sorte,. po na 

lisé.pour se trouyer, comme c'eat lo cas d~ Moyon-Orient, entre ces 

deux zones limite ? Or, le Moyon-Orient, g,ui comprend lo monde arabe 

la Tu::quic, 1 1Irn.n, ltEthiopic, ost une région qui-n 1 ost vérj_tablomont 

ni à l'est,ni à 1 1oucst, ni on Asie, ni on Europe. On paratt, duns 
\ 1 

co _cas particulier, avoir x:.·ublié cette partie du contirutCopendant, 

~ 1 Î r 

.:. un v_ers,st parfui temont conscient do son existence ot .cette région 

n' ës t pus à négliger. Le mondo cons tftuc; en cff ot, une unité ot 
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~iss~0r ainsi ·i"3 ~Ôtô certains territoires po'.irrait être particuliè-

rement· grc..ve pour J.à paix. 

En temps opportun, je den:.enrierai au Conse:!l ie cons ti t~J.Gr une 

Com.üss:'.on pour le iévèloppe::-s-n-l:; économiqù9 du Moyen-Orient., en Yue 

cl' établir entre cette région et ~e ::nc::1r,e entir:n~ des relatior;.s nonw .... 

d ' 't A 2.es .• Cette partie du mon e mo:::-l e, grace a1u peup.l.es qui y vi vent, 

d. t ~.nt{rPsser d.ave.n-l~age le rePte du monde. Il ne S8rai t .pas juste que 

le Conseil 6conomi.'que et Rocia=- è,es Netions Unies nomme unA con:mis-

sion polœ le développement 0ccnorr~que du monde entier, en J~isse.nt 

cl '"'t' ' . d . 1 e cc o une rcglon onT. _a csnt:::-ibution au maintiAn de la paix. peut 
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M. CHANG (Chine) (interpr0tat'.én) : -Monsieur le Pr0E!.ident, 

je d·~s-~re· exprimer ici toute. mon c:.:ppr0ciat~ on pour les. declarations 

gue nous venons d'entendre ~t qui 'rov:èlènt l!.::crprobation des membres 

du Conseil 0commiq_ue et soc:i.al en. ce q1~l concerne le rapport pré- . 

. snnt·j par le grc.J.pe de travail. Nous soilllll.es particulièrement heW'eu x 
/ ) - ~ . .. 

de const:ter 1 1 acc0rd gén6ral sur l 1 ~!Jlportance et l~'urgence du problème 

. et sur la Cl'l~aticn cle la CG:u..rnission éconcm' que pour 1 'Extr3-0rient et 

l'Asie. 

Des snggesti··ms ont égctlement ét8 fe.:ï.tes au s·:xjet des engu0tes 

~· 

et 0tudea è. entreprendre. A cet 0gari. le eens gfin...;ral du rapport 

est la prv.dEince ; je citeru .. ~ cornrr .. e exemple la recv.mm2ndation 

suivcnte. (:llin-.:a r:·.) d'.t pexcgra:p>-,.e 1): tf Fa·: re ou fe.ire fa~.re les 

eng_,.,êtes 0t les 6tud0s Së:- npporttirit a-tx' progri:.s économicr.J.es et 

techniques des pays d'Asie et d.;:::-=xtr.{;Bl.f:l -Orient tels que le_pr0eent 

rapport en donne 12. liste, sujetteà rev~si:.Jn de le:. pert du C0nse~l 

0c:oùomique et•social s'il lu juge opp?rtun~' Ce dernie::.· membre de 

phra8e :montre la :prudence r:wee la~_').~'l:le le groupe de trs.vail a proc·.!d~ 

...... tl -#Il( Â / "' en la mati3:ce. L3. recol::m1nndtition puurs:1.;t ; Ces enquetes et_ etudes 

conrprendrt:;ient le r"-ssemb,lt::ment, 1 'rlp:f-l'0cintic.n, la d::.ff:J.sion et la 

publ ~ ca.tion' do rensei.gnements d f ordre- économiq1J.e' technique 8t sta-

-Le motif princil')::C·.l dr; la .:.;<at ·:en de cette CcmJiission est pr.;-
, 1 

cis•,;mEmt la pcurs1;i te de ces <JtUdtès c~, si v.::ms le pr-Jf\)rez, ces 

Il me se:n:ble C}_lle 1 r r"ccent est pl~::c~ d 7 1me :mPni re dlffÜrente 

P'::>u;r la Cctllrlisa:Lon éconorrdqu.e pu'.:tr 1 'EnropG, pcmr lu:p.ello .la coor-

mis 

. 
er... vale~r notamment per le re_r: 7·._;sentcnt du Cunada. 
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Il n'existe pa~, pour les pay~ ~ 1 Asie. et d!Ex~rême-Orient, des 
.. . . .. • ~ l .... 4 - ... ~ ,._ -· 

{t:_;des .str-t ~stj qucs. comparFtbles à celles CJ.U -t ont ~t0 ft:i.i tes, pe,.c .. ~, ·~- . : 

. exümp~8,. peur les pa_:rs. d'E~œC?.pe. D'::.u~:r:e pm·t, les cond:'~tions génb­
/ 

rales vcœient boEt.uc0up de.ns CE-S pe.y;> •. Vne 0tuèe_'faite il y,e trois 
• 

mo5 s no r . .;pond plHS aux candit ·_ons nvl,,Velles. Si nous d0s :rons e..ttd.n-
.. M .. • 1 ' -

dre les mdlleu.rs rôsultats po~sibles, .ces GI}.q,~iJtes ?'ti étud.es do'vent 
-:. 

l: 
tevêtir un __ ctèractère cont i.nu :e~ .purm.c.nont. Dans 1::::, pretig_-~w, elles 

' . 
' 

devr3.-:ent.:@tre me!l8es sous l!s.utorit; de le. nouv0lle ~.nstltv.t'on 

-
S nous GOITi!Jles d 12ccord.--comme nos s_emblons l'ëtre- peur 

"· 

crC::er cette Grgmüsr:t: on le pL1s t6t :posslble, si nous r.:;pc-ndvns 
• 1 ... 

a;.uc di.verses g_usst on~_,soyl_ev0eff ici et; d_'<:.utre part s: no:as fixons 

l':.=:tendu~ d0s .div.:m~ ch·.:mps, d'ong_uêtos. - un certa~n nombre devc.nt . ......._ 

ê~:::·e .:)...aiss-3s à l:o.'Comm ssi~n;e~_le-m6mo,1orsq:·Jelle sere,_cr6éo! si, 

on un mJt .. nous sommes d 1 ::cccord sur cette P.ro:~A,œe gén;ralo, nc-.J.s 

,sor.cns -;;:,:pe,bleo de :p~od''; ro un t:;.~avail ut lle et de le fcire en temps 

g_•te le. c~rrJniss · vn deW'c:;.:i. t gtre ~tatlie EiU coprs de le. pr0sente ses sien 
1 

iu Cense il .;conum1gc:G et social, d8 mé:.n; ,_-r;e g_1.l telle r.uj.sss C(1::IIffioncer 

son trcva ·.J. 1e p~us·'t0t ·pvssible, on p0rt · Ci.l~-~r .les en~U:êt.es et 
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C-orrinission du Con~eï1, ·nous ,devons 
1 -~ % 

décider ou ~on ·de la création d'une commission 6conomig_ue po~ 

l'AsÙt et 1,1 Extr~:le.::.'orforit. 

La résolution de l'Asscmbléé·générale·recomr~nde au Conseil 
• •• _j • 

· {conàmique et sodial do procéder sans -~éla:i 1 lors de sn prochaine 
~ 

session,. à Uii, examen ÏD-vorable de la, g_uestion de la c.réatiori. d 11uné 
' .. 

corr:mission écono:n::g_uo pour l'Europe et d 1une coir.missicn écônomig_ue 
1 

" 1'\ / \ 

pour l'As:i.e et PE.xtreme-Orient., 'Nous avons düjà procédé è. la 

création de la commission économïg_ue p~ur 1 1Eu.rope.. Nous devons 

. ' 

:n:cihtonant nous"prononcer sur llétablissement d.'ùrJo côrr.m~ssi.on 

' ! • 
économ1.g_ue · pour 1 1Asie . A • 

et l 1Extromo-Orlont. . . 
··Le !!Ù'.ndat oxuci do cette è0~ssion, la n0cossi té dr 0tudes 

,, .... 
prélimir'..airAs ou ult0rioure's t_tui .. seraJoht ·entreprl.ses s1.œ 1'7:nit: ··tive de 

la commission si (;Olle-ci est crééA • tcus ceA points d0 détail 

poU:rront Btre uti1oment discutés r-àr ]u commission, mais nous do­
\ 

vons avant tout nous pron<.ncer sux le principe ~o ln création de 

io. 'co:nmiission·'économiquo pour lfAsio:. ot'l'Ext.rSme;;.Orient • 

• 
(La Président mot.n~~ voix ln proposition do créor Une com-

mlssi0n économig_'uo pour 1 1 Asi.:. ,-ot l'ExtrB:nc.:cri.cmt.) 

g_utune con:mission composée dos représcmtc..nts de-s Pays-Bas, êio la 
1 

Nouvclle-Zélr.:.nde1 de l'URSS_, du Royc"urr!c-Uni, Jà.cs Etats-Unis:, du 

Vc.n~zuéln_, du Cc:nndu.} de ln Chine et do ln France s.::·it cho.r~1e 

d 1 étudi.or les q_uoE.Jtions .rolntives nu mo.ndc..t et à la composi.-

tion de ln<corrmission économique pour l~Asie et l'ExtrBmo-Orient. 
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M. STIHEBO'if.E:R (:Ctnts-Unis) (intorprétntion) :Jo snis qu'ü 

os,t ·-·diffic::_lo do déterminer lo. ccmpc.:si tl~n .. d 'u~0 telle commission, m:1is ~ 

jo suis cortn:.n que le.. liste. q~i JJ.::-:us· ost soumise sorn ndc.pt{o snns 

'.. 

disc1-:.ssicho Tcutcfois, éto.nt donné lo. no.tioruüité do nctre prùsidont 

ct ltintérêt quo la délégo.ticn dc.:s In~os o.ttncho à cos questions, j~ 

suggère qu tun roJ;Jr0sontc:nt de cc p:::tys fr,sso 0go.lomcnt pc.rtio do lo. 

ccmnüssion. 

(Lf'. c.nrr,:posi ti on de ln comm.5.ssion ot lo. ;pr.pC'si tie-n du déléguù · 

dos Etc.ts··Unis sont npprrit.~vécs) ~ 

LE PRESID:CNT ( intorpréto..tion) : Nous devons encore nous pre ... 
.. 

ncncor sur doux d•.:;cumonts : celui dùposé po.r lo. ·délégation 'des p, ys;..J3c.s 

concernant lus prob18mos do cho.ngo do.ns_los rugions dLvo.stéos ot lo. 

•J?rcpos:.t~ ::m do la· dé10go.tién dos Indes rclo.ti ve à ln crée. tien 'une 

c~:mm.ission pour 1 fJd'riquo du· Ncrd ct 1 1Eth5.cpic. 

Q;uolqucs di vergences d 1 cpinion sc. sent- fo.i t jour sur lo. quostic:n 

do snvo~r quelle ust la comr.rission qui dovro.i t s'occuper dos prc·blèmcs 

re le. tifs à If i,friquu d'Ù ~hrd. 

Jo prepose quo le ~r:-mm.iss:'.cn quo nous vomns do constituer ct 

colle cho.rgC:o do 1 1 oxc:.mon d.t:s probJ:Lmos -rolo.tifs à ln Cr:cmmissi.cn 

... 
écon:::miq_uo peur 1 'Europe' ~tudi.cnt1 c.:~·~,_, L·., '1uu;J·:.:i~,J..L t:t ne us fo.ssent un 

r:~ppcrt.-

I1 on ost o.insi décidé., 

M. KIP.:PJŒJJU (Inde) (interproto.tion) :Je n•o.i o.ucune objec-

tic·ri à formuler quc..nt à lo. procédure,. Stil. ost vrni, toutef,;is, que 

le. r~scluti :-·n de 1 'Asscmbl{e g~nôro..le ne F'-rle quo do ' 1 1 Europe, de &_ . -
1 1:.sio ot/1 'E.xtrtmo-Oriont, lo. rùsclution du Conseil uconC'mique EJt 

s::ciu.l men tienne, ollo, 1 'Ethio:pie, et lo. rosc·lutic,n do 1 'n.ssemblt.Se géné-

rcle ne liini te .:pns les pouvoirs du C·~·nseil 6conomique et social. 
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EaPiort r'Lu Cotdté 'POUl' ies_s;rga~lsationa non--,:;ouverne:œ.Eritales( E/298). 

4~1 f.?T;:!:CI:J:E::\"'1' (int"lrpr·étation) :La g_uestir:n q_ui rsste s0umise 

à r:.c-'s:ve eJ:G.rJ.Fcn es4~ colle du r~p:por:'-; ,i_u Cami té -+~rai tant des organ:i 83.-

1 

-t,:i or:s nçr.-gouvc:rn<>mentl'tles avec :LA~_,;Ç_uellF:ts nous pourrions P.r.,:trAr en 

reJ..ationR :.:ffieirsilGs. C0. C(mi té 3 rrés<'-nté certs.ines. recc:mmanclA.tions 

d 1 -::r1r8 gér~érql ,airmi g_u 1 un_e liste classée cl' ?r,ga..'llsations auxg_uelles 

on envisage ·Paccord'"r un statut. 

Je :r;ropose 'lUe nous C'r;Tlr.E::nç:i ens par 1 r étude de ces rscorrilllanda-

tions d 1 ordre général. Nous aurr:r.s ensui te à d.ira si no1.1s d.ésiror.s 

mc:..ihterdr lu lists v:lle 'lU 1 f;lle est ou si nous désirons la modifier • 

. 
Dr:.ns le_prerr..ier cds, nous en exmru.üntTions res différentes catégories. 

X, BORIS (Frëtnce) : Le Ccmi té "'JnJ tsnt des orgür:isEJ:~,icns 

dl~e t~che très délicate . 
::tUi 1 1 ~'XIOS8 furcém.u~t_, q_ueln q_U8 SCiAnt '='SS scrup,J.les et sa COI1dui te, 

ot 

0.A voir :I.e :rwrr:..bre de d.cl!1-'l.n(\.r;s -~ui 1-...d auraient été soumisos :pGur le 

com:r;:r0ndre • Le plus souvent,. il s 1est agi de cas d 1 espèces auxquels 

il est difficile d 1 appliquer uhe règle général,e, I'ern:.ettant d 1 établir 
l.nn 

une discrirdnation. Palj) centre, il est 'des cas/une règle générale 

pe'J.t 'ê'tre fixée sans :pAir..e • Il s 1 agit essentielleme_nt des organisa .. 

tions ayant. d.0s .::c.omtres en :Espagr"e• A -:;e-c egard, ,_le rapr:·ort présente 
t!Ui, 

ur.e recorœ:aniatior:./tc r.r la délég":tion frt:.nçc:dse (du rr..cins cAlle-.ci 

le crÈb.t) ne ti'ô-!J-t :pas __ ::mffisamnent cc,rr..pt.e_ de la résolution de 1 1 1 J,s~ 

semblée généra~e ··J.u 12 décerr..bre 1946. 

L'otsE:rva.tion q_ue je vier..s d.0 faire ne sfappli·1ue pas au peint 

ler d_;è, cc;'.:;te recr;n.mandt:.tion; celui-ci" posé Ull rr~ncipe générsl, à sa-

·voir l t application rr.~rr.o de la resolution ,de l,' Assemblée e;énérale, à 

lsg_uelle, poUl' cette·raison;la délégation française. se rallie simple-

ment. 
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Le :peint B apporte, so_us les lot tres B et C de~'3 exc0ptions au. 

:r;rinci:pe posé.• Ces e~ept1ons me :pare.issent exprimées de façon trop 

po.u limitative ·et trop osl:~Rtiq_ue; elles risquent d'ou:nir la porte . 
à des décisions qui seraf.ent contraires à· l 1 nspri +; dr: lii résoJrt.ion du 

12 décembre 1946. Celle~ci vise expressç;men":. le Gouverr!0mer~·:. d0 Franco. 

Il s t <::nsui t gue toute organisa":.ic:n 1ui est sons la d.épén.dancA de co 

Go;rv-erm:ment est également visée par 11 exclusion q_ue l' Assembléè gé-

nérale a entendu prononcer. 

Cette conclusion paraf't si logique qu'.elle a été admise par ~le 

Comité et rq.rise dans le :r,oint l de sa reco:rnmandatio:l. l-1ais, ello 

s~mlle reKise en question Jans la suite du texte. S 1il est \Tai qu'il 

pel~t y avoir quclq_uGs c:::..a très excepti'onr1els qui justifieraient un.e ... 
iécision particulière, il faut q_ueces c2.s soient très strictEm0nt dé-

finis, :llin d'éviter les intPrrrétatioLs 1ui aboutir:::dt:·n-s à d.es con-

"" ' ' . 
.Se<'J.UE~nccs con-:.,raires à la volor~té exprimée; par 1 1 AssmLillée g8nGrale. 

1 .... 

f''ut ccncevoir ce~_ui ic l 10rgw:dsati'on into:nmtiuLale d.oni:. les rr..em-

bres espagr.:.ols seraient G.es rersŒ...B&li tés isolées Gt nun :r·as réunies 
\ 

en un groupement ~ons ti tl1é • ..; e I'r:-nse, en particulier, à des assc;;cia-

tions de savants, de médecins, d'astronomes, auxquelles participe-

raient, à tj tre puremeilt iL.,:i vi duel, dE:s persormali tés scier.tifiq_ues 

espagntües,L 1 ac ti vi té s·.;iP:l~~ifique d.'o te:l.les persor~nali t.&s échappe 

nGrmaldc.eu"G à Toute dépcr~dc::..r"ce vis à vis d-:..< Gouverncmor .. t ie :F'ro.uco.Il 

8cn .. blA g_'.Ae ce sri t6x·ium doi vc t3'tre m.s.ir.ten1,1. 

·-
En d.eh~.rs du cas que ~e viens de ci ter, la délégation française 

estime .:;,ue seule mw ac ti vi 1:.é humoLi taire :pourrait 8ventuellement 

justifier "p octro~du statu '0 co.r.sul:tatif à Ulle organisation interna-

tionrüe ayEmt w1e èrailche on Esragno. 

Er.core faut.-iï. gue cettE; <:J.cti vi té soit :pureiL.cnt· :nWL.c'l.ni to.ire. • 
iJ 

C 1 'est J;;)urq_uoi la d.ESléga+.ion française présente à :;_t e:x:mmen du 

C
0
nseil économique et social le projet qui a été ·iistribu6 sous le 

' 
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na 332 e~ qui substitue aux la~t~es•B & C du point 2 ~e la recommanda-

ti on .8:ioptéo· y,.s.r le. Comité,. uhe <1:1eposi ti·::m très précise ret très strie-
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M. MOl\OZOV {URCS) (Première interprétatjon du russe) : Le 
~ 

rapport du Comité chargé d'étudier les mesures à prendre en vue de 

consultation~ av.èc les organisations· non-gouverncmen·~alos permet 
\ 

dè constater la r·éception de 128 r6CJ.·.J.~:>tes Jmanant d' orgenisat.:'.ons 

désireuses de bénéficier d·-:1 ·statut cor..snltatif. Le Coni~.té a r.::.. tenu 
~ . ~ 

. r. L d - ' t t ' d qùarante· de ce~ req_uetes. es ocuments annex~s se rappor .en a es 
D -

organisatiOBS·non BUSCeptibles de rénéficier du statut consultatif 

parce qu'administrées 'mil~taircrne.nt\ je v.::)uz ~dire de fa~on dictato­

rialo~ au lieu q_ue les délibére.tlons au sein de ces or3anisations 

rev~tent la fo~e de discussio~~et d 1 élections. 

Il convient d~ se rappeler q_ue lors de 2a Süconde session, le 

Conseil é'conomique et so9ial a pris la liécJsion suîva.nte (journal du 

Conseil économique et social_, ·n" 29, page 483) : 

"2) Le Comité dos organis'J.t,ions non-gouvernementales peut 

inviter le Secrétariât à examiner les demandes ut à élimi-

ne~ celles qui ne soraientpas conformes aux critères 

adoptés par le Conseil à cet égard j 

3). ·La. liste de C8S demandes est co:mmu.niq_uée,· ap1;ès exa.mt:n 

pa,:,r le Secrétariat, aux Membres d.,s Nations Unies, avant 

q_ue le Comité du Consei.J,. n'en fasso l'étude." 
~ 

Il semble nécessaire quo Le rapport du Comité, avoc les rocomman-

dations concernant les diverses organisations, soit adressé, pour ccm-

mentai:re, aux gouvern_:3ments des divers Etats Membres, confon;n.ément à la 

déci~ion ~rise par le Conseil le 21 juin 1946, de faqon à faire retour 

en vue de la cinqui•.:Jmo session du Conseil. 

La délégation de l'Union soyiétique propose, en consé~uence, la 

r6solution ci-après 
l 
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"Conformément à la décision du Conseil ~conoruque. et social 

en date du 21 juin 1946, intitulée "Mesures à J;:rendre pour 

la consultation avec les organisations non-gouvernementales" 

(Dcc. E/43/Ruv; 2), le Conseil che . .::ge le Sccrut=::riat de .. . 

communiquer à tous les Membres des Na~ions Unies, po:œ in-

formation, la liste des orgenisations non-gouvernementales 
~ . 

retenues par le Comité pour ~tro pl{l.céos dans la .cFLtégorie (a), 

prévue au pD.ragrFLphe 1, quc..trième partie de la résolution 

du Conseil en dP.te du 21 .juin 191.6 (Doc. E/298) • 

Le rctpport du Comité s:1r les dem<J.ndes présent&es par los 

organisations non-gouvernementales on vue d'obtenir le sta-

- ' 
tu~bonsultatif auprès du Conseil économique et social (E/298), 

\. 1 • 

B;i:r::tsi que les obsermtions des Membres des Na_!;ior~s Unf6s, 

seront examinés au-cours do la cinquieme session du Conseil 

économique ét-social." 

Eu égard aux considérations qui précèdent, j'estime ~ue'c'ost la 
• t • ~ 

s~ule-solution équitable 'lUe le ConseH puisse prendre:en la :rnc"ltièrc. 
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. LE PRESIDENT. (Interprétation) La préposition de résolution 

du représm1taht de ·llt"'R:JS doit n:uintonnnt faire llobjot · dl',nie d.E1cision 

d.u Co:JsoiJ_. 

IJ-:: .:rr.ücn::lisrr.e pom' la ·'!nise en oeuvre des principec à apj;ü:i.quer pour 

J..'lét~tlissen1:lnt de la liste ··des organisations poÙvant ~tre cém.mltéss 

f:Lgm:·e .Cians le rapport (tu Comi t~ qui a déjè. été approuvé par le Corlseil 

économique et social. •Il y est dit : 

111) Le Cc·nseil éconcn:ique. et socic.l cons ti tue un comité permanent, 
. .. r . . '] 

corr..posé du Président du Conseil éconoLùque ot social et de cinq do ses 
' . . : . 

n:nutres, qui seré)nt assistés dF:>s Se_~rétaires généraux a•ijoints chargés 
-~ ! 

rcspoc"'"J~vœrf'nt :iGs guestior.s écor,omig_ucs et de~ g_uesticns. soGiales. Ce 

Comi+:0 exarrJ.ne:t'a l0s d.e:r;:eü:.es c:·:o los orgo.nisc.ti.ons r.o11 goU'TPl'IKmE::ntu.les . ' 
•. "'. ..... 

pourront ,_lui présenter ,~~- vue dr otre achniGC'S à ~1.re ,~or,sult<.::es .. 

11 Cord té cl"o.rgé d f exEJ,miner les d.ic::r; osi t:i or:B à ITC'lldre, en yue de consul-
v 

4:.ations avec los organisa~ior s 1>on gouvernen:or::ta!Lcs 11 (par abr~viation 
t 

Ccn:i t~ ONG- du Conseil).'' 
~ 

Ct est ce CoŒ.i tC qui c.. f:-'::~.ulé les :recommandations dont nous sc!IID1es 

11 2) I,e Cvrri t{ ('NG d'J. Conce:l l po-;;.t inv;:i ·'J~r le Sec::éta.riat à exmr.J.ner .. ' 
_es de:n:a:r:.des et à oJ.imir1er co.::_les g_t.i ne seraient :pc.s co1rt'ormes aux 

cr'i tères adoptés pur le Conse3.l à cet égard. 11 

Or, lE? Cudt~ ONG du Consei.l a choisi-do-ne p2-s demander au Secré-

+.o~t dé1.n.i _supplérwntuire. Non seulen:ent le Cordté n reHoncé à rrier le 
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Socr0to.rint dlûtudieJ? écs d.~mand.ss, rr.J:J.is~ il n décidé de ne pns en 

c:::nJ.~iur.iguer la .liste o.ux .:0.em1:lres d.es No.ticn~:J · Ur:..ies. 
':.- ': -- ... ~· ~- .. ·;;.. . ... ' . ' . . 

repr0sentb.nt d.t:: l ~UES2 ,rro:posc x;:.a:l :c"'-:,enc:.nt de co::.1si,:iéJ;'er la 

~ 

:_is~·,e c:-rr.rno :::~s'J.lt:cnt d:,_m nrc:E::_er fi2..tr:J.gc e"-:, dl": l{i faire :pq.;rvenir 
~ . . . .. . 

cc!:'ll:':.entciires Di' in. g_uf.l lE> Co~1S{lil 0conorcj..que e.t so.::;inl :puisse1, à sn 

I rocho.iHe se::.:tüon, rrendre' 'Une ..::~cislon. · .,.. ' ~ ,., 

:=..e ré2'Ü tat d.t:> cot~.e :pro:rosi ti on serp.i t· qu 2 :aucune d.es organisa-
~ ' 

tiom en questio~ ne rourrc.i t Str~ ad:rnise à t0n0ficier du stntut 

corlsulto.tif o.vant au :moins six mois et qu6 le Cor.oeil,. à ou :rrocho.ine 
1 

ses~ion, ne rourrui -:.· bl:néf:cier de P avis de ces orgc.nif1utions,. 
~ . 

/ 

.. ' . 
les IYI8SUrAs er.:.YiDng0e .. 'l r~o.r 1<-; Cord. t0 ONG. JlE.t.ttire l fo.tter.tiOll iu ConA8il 

9 ' , ., f A ' ' C•est nu·Conseil de d0ter:rniDor si, a son avis, ..L enql..<etA :çn::lirré..nnire 

lu Secrûto.riat est né~essnire e-l: ·i!ilJdiguer s til d.Csire o.ccepter ln 

\'suggestion de la dél8gation sovi.jtique. 

lvi. MALIK (Li'bo.n) (Interr.réto.",i.::m) : I.a Ml0gati·on libanaise 
- t' 

~cuvelT,omentè.:.les. Elle dc:;sire qut ce!ï: Jrgc.IÜPC.tions· puissent entrer en 

ccntc.ct ave6 lo C "1 ' ~ t 4 1 J 1 t bl - ons0l eccnor.-.. cj"cAe e . soc ... u -~- p us ·rapidemen possi e• 

frlautre purt) la d~l(gation libanaise [1, r1eine COl~icnce en la 

A ages ::.·e ri "J. C01:~i té ONG du Cor~eil) muis voudrait ~ependc.nt :pr~senter 
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::::,crsg_üe ;···roür'Tù '"ïir6mière :.:.'ois, nous avons t:JtG saisis de centaines 

à.e <ie:mund.es d.torgc.nisutlons nell gouvernnnento.les, il a éto d.8ciiv g_ue 

. ' 
ces d.Ô:r:.<:41des u: feruier;t':t:c.s l!orjet d. 1-:.u1 sxo.rr.en ou d.félimi11U-::.ions o.:insi 

I'f:.r col.sC::g_wnt, je crcj s g_ue nous devons ~:.c~eptc.r iu 1:ro:;csi -ci on do 

la· J.:.Jlugation sovi0tig_ue d.e cor.~id.0rc-r ~~ liste g_ui nous est :mainteLani 
. 

c:-:ur:'ise curr.mc rüs1ütant· d. 1un premier proceseus d'exrunen et d.2ùlir.;.ino.tiom= 
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M. PRitd;ps (Roy::~ume-Uni) (-interprétation) : -Les demandes 

des organisations non .... gouvo:tncmentaies or+t bien été communiquées a:lx 

Me:r:1"bres~ des Nations Unies. Quend uno tcùle orgo.nisation dépose uno 

jlc!J[..nde, 'lo socr~taria t étab~i t uu docu..~f.mt truns:t:lis à tou~ les Membres 

dos Nations .Unios dûclc.rc.nt quo la question est ronvoyéo n~ èonüté 

ONG. 

LL'>' seul0 question de fond que soulève notre collègue du ;LibQ.ll ost 

celle do _ sav9ir s 1-il .fout procéder ·à un cxGllon prûliminairc- avant la - .. 
D 

distribution de la liste dos dor1andes. Or, lorsque le co!Y'.i.té ONG s 1 ost 

r0uni r~our étudier cotte cpcstL'r:, il u cstim0_> que confier cette t!iche 

"cu secrétariat sereit lui confûrer la. poss:;.bilitû de _prendre des déci .. 

sions aya.nt un ca.rc.ctÈ're de :politique g0n~r'àle·. alors ou'il avait été 

crôû et seul hubili té r:cur en déUbùrer. 

C'est J.a raiso11: pour laquelle ce con:ité a déciio de se charger lui-

m.E?me de~cette miBsion. Qu~Lt à la distribution r..:.atorielle d.es listes 

de dema.ndes, elle ç étü effectuée. 

M. Yli..t1G (Chine) ~ 1nter:c\r<:-tc,tion) : l,e comité ONG a ngi en 

tüute 10g::tli tu. En effet, cio.ns 16. rûsolut:..on du 21 ju~.n, o.do:ptée par 

le Conseil économique et sç;cio.l, en 15. t (section 2, :parc.gr::'.phe l) le. 

phrase zui vc.nte : "Ce com.i t0 e:·œminera les dem:mdes que les orgcnisations 

ncn-gouvernerr~ntales potirront lui :présenter en vue d 1 ~tre admises à 

~tre consultées et fere des recorrar.nndntions au Conseil11 ~ Il s 1G.gi t là 

.tu comité ONG et CE:!tte phrc.c:e e: gnifie bien qu 1 i1 :pourrc fo.ire des" 

recO!Y.illQlldo.tions directes o,u CoL.::-e..i.l. On lit ensui te le :pnragro,phe sui-
' 

vrmt : "Le Comi t{ ÔNG du Conseil peut invi te:r le _secr~tariat à exo.miner 

lee demm1des' et élimiper celles qui ne seraient pas conformes au~ritères 
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adoptés par le Conseil à cet égard". Ln forme de cette phr~se n'est pas 

i:!Îlpér~Ù ve; 'o{J. d:i. t-: "Le Comité- ••• peut inviter le secréta.r:!.ct etc •••• ", 

ori ne dit pas.' qu 1 il le doit. 

Si ce travail est fait, -1~ paragraphe 1 nous j_ndique que ln liste 

est co:mmuniq~ée par le secrétariat aux Membres des Nc.tions Unies. Dc.ns 

le cas j;)résent, le Comité, ONG n'a. pas donn6 au secr0ta.ria.t d'instructions 
·-

pour que celui-ci ~roGède à ce travail d'examen et d'élimi~atio~. 

-
D'nutr.e part; la. liste des orga.nisatior.s non~gouv~rnomentales dressée 

do.ns le rapp-ort a été 1 1 ob jet d '.un examer. soigneux et attentif. Le 

Comitu- ONG a. tenu u_r;e s6ance spéciale dirigée par notre prüs5.à.ent au 
- ' ~ < 

Conseil avant la session du Conseil üconomi~ue et socini lui-m~me, puis 
\ 

un gr~upe de travail a été créu qui a tenu trois importantes réunions • 
• 

Je puis donc me demnnder si l'1attention et le sein qui cnt entouré ce 
D 

travail a.uraient,étü dépassés si l'organisme dans son ensemble s'était 

réuni. t:..~ liste qui vous est fournie dans ce rapport n dope üté pré_;_:larée 

très minutieusement. 

M. MOE (Norvège) (interpréQtion) : Après les déclarations du .-
délégué de la. Chine, je crois que ln commission n'outrepasse pas ses 

attributions eri soumettant cette iiste au Conseil économique et social. 

La Norvège est en complet accord sur so.. composit~on. Il ne s'agit pas 

seulement d'une question de procédure, c'est toute l'attitude du Conseil 

économique et social envers les organisations non-gouvernementales et par 

là envers l'opinion publiquegqui s; tr~uve mise en cause. Or, le Conseil 
' 

économique et social a grand besoin de ~'appui de l'opinion et c'est la 
i 

raison pour la.~uelle Je crois qu'on ne doit pas rèndre plus difficiles 

les relc.tions qu 1il entreti,e?.t avec ces organisations non-gouvernementales, 
\ 

for.me de l'opinion publique. 
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.. Beaucoup de'gen!3,. d.ans 1? monde se dolT..A!'...dent si l'Orguniec.tion 

des ~ations Uniçs est cc.pable d~.romplir ~es fo~ctions dont o~e c. 
• ' . .. • '4 ~ 

üté churg~e, en par~iculier, de earactèro po1:i tig_ue. ]) 1.aucuns 'se po-
? - -, 

sEmt la quef!tion de se;.voir si elle cor.:s~itœ.en co .rr;.oment un succès 

ou un éche~. I;es Natior..s Unies ont. donc .le p~us gr~cl bt;?eoin à l'heu-
.. . ~ 

re actllelle de l' ap:pü total de 1 1 ·.)p:illion publi:;_ue. Pcu;rg_uoi, . dans 
' ~ . "' - . ~ ' . .. 

ces conditions, renr~ions-nous p~us difficiles-les relations entre 
• f"_ • 

...; 

les Nations Unies et les organisatio~ qui, visïrle:ment, ont un in-
• ·, A , , -~ 

teret duns les ~rava~~ des NationA U2ies ? 

La solution dê cette question a déjà subi un retard import~t. 

Si nous r~mettons ··encore :a conclu~ ion de co problème, les ·orgunisa-

tions non-gouvernementales vent penser q~e leur coll~borat~on, leur 
). . ;.. 

appui, :ne sont pa~ désir0s par les N~tions Unies. 
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Pour cette raison, le Gouvernerr':.ent ·de la Norv.)ge propose que ., 

l'on passe imméd atement à l' c:.ction s·J.r la base de la 1: ste pr~p~_rée 
• 

pe.r le Comité. L'ett'tuded.u Conseil économ·que et social v'.s-à-vis 

de l'op ~niO!J- 'pvbl- que, devrait i3tre, d'une man·i -:;re générc.le, plus 

fa'\ror~.ble et pL1s orientée vers lm éspri t de- collaborntion. 

M. MALIK (Liban) ( nterpr0tation)·: Je le répote, Je su:.s -----
aussi q_és.ireux que tout_autre membre .ie ce Conseil de voir et:1bl1r 

aussi rapidement que poss ·.ble des relations e.vec les· orge.n · Sé.tions 
. 
~ 

non gouverhementE:.Îes ; Je suis d 1 e.ccqrd avec les ;paroles d·< représen-

tant de la Norvè:ge au s11jet àe l'opin;_on publiCJ.ue et de 1.::-.p~ess~on 

qu'elle exerce à ce sujet • 
... 
Personne ne met en doute lé trnv.:dl de 1 'ONG. r:ila question de 

savëir s'il était en droH de fl-1.'re ce qu 1 il n frd.t •. Mais le po:nt 

essen~_iel qu_. nous cc·nfronte en çe moment est le d~·sP.ccord ex·tstant 
;,; 

au sujet de_ 1 r interprétat ~on des y.ragrnphes 2 et 3 de la section II 

... -. 
A-lns conq 

"Le Comité ONÇ- du Conse: 1 pe~l:ti in v~ ter le Secrét::rie.t à 

exem' ner les demantl.es et à élim I.nér celles qui ne serr. · ent pcs 

conformes s.:_ùc cri t .. res àdoptés pr.r le Ccnpe :U à cet ~gard.'! 

Et je 1is au -"'e.r"gro.,phe 

"L2. 1 ste de c~s demondes est conmmnig_uae a.pr.,s exam~n 
-1 

pe.r le Secrétario.t ·a,'JC Membres- de~ Nc.tions Un:I.es· nvc~nt q·cw le 

Comité du Ccnseil nten fasse ·0t ·de." 

Notre Président et le re prés entt::Jit de 12. Chi ne.o.. nous ont dit q c~e 

le Comité p.vait déc d~ de proc..§der lui-JJJÊme o.u trav::.' _: d' exçmr>n et 

dt élimine. ti on ; nd1qué d2ns le p.~ragrr,phe 2; maj_s, si Je 1' · ntçrp ,te 

bien, le p.:::rcgrap!l'3 3 s'gnif e que.q~&l que soit l'org2ne qui fere CE 

' trcvo.il, i1 doit chnrger le Secréte.riat i 'envoyer le~ dot:.cndes dt etp:.. 

pl'cc,tion eux Membres des No.tïons Unies lorsque ce tn.•.vr:l EF.rc. 8-t;é 
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accompli. Ev-: deiument~ les· parPgraphes 2 et 3 sont logiquement li vs. 

Si le Cc.mi té avait - comme le prûtend· le repris entant d1; Rcy';.um<?-Un·: -

· décido de H>. sser ·de eSté 1 'ensemble de ces deux paragre:phes, j ':geant 
a 

pc"r exemple g_ue ce ser2.it chCJ.:fger le S~cr3tar2.r::t d'lmè t.:}che de port-ée 

polit~g_ue, cele: ira t dé soi ; mc::s le CcmitG a déc:d_; de prt.ndre lL~ · 
a 

place d·J Secr·-~k.riat et de f<::..'re le tr'"'.v:~.il d'exrunon ot d'é;li.Ir.inct's:m 
0 

il en résulte g_·1e, s 1 0tcnt chcrg0 luj-mGme de.ce tre.v:.1:il, lo Com·t-~ 

doit ve:.ller à c.e g_·_w ~'J. liste dés demc~n~es sc;-c cc..:mmunig_'J.Ge e.ux 

Membres des N_-..t iot.s Uni8s et ~.1 del t rtttendre g_ue loura Gv•1verne:nents 

-envo ~.ent ,leurs co!llllentr.ires. 

Je do:;sire so1-.mettre deux u~<tres pc•:nts r:: u Ccnseil. 

To-._t_d'abor.?- j': ~r::ere:j.s be:::_uc~..".1P g_ue le Pr<s:.dent, ·~·v tou-teœ;_tro .. 
:personn~ g_u 1 iJ.: chEcrger::d t de ce:t;te t2che, revoie les p:rcc.ès-verbr:::.t~X 

• 
'1 ser:.it pos~?'ble dns· de a.-::g:ger le sens g_~e--le Conseil a. entend:;. 

':1 

donner à sa déc'sion, et en pc..rt:_culier ::\u texte s~~r :L' ntcrpr.Jtr.t:i.on 

1 

dwr<el nous ne ·sGir.illl\:-S p::l.f? d. 1 c.ccorè~. S .. J'-' m0 s.')~;vions b'en- ·l'inton-

t ·ton du Conseil, èLtSS :i bien pendr•_nt los d · s-~uss ions g_:,_e dans 1~:. dôc:-

g_uE)l g_1·e soit ltorgc.ne 13_ui le ft:rr~ 

r 

fÛt .envuyC: é'-'-~X Memb;ros dee N::.tions 
D 

Un: e·s pour CCl!Jl:llient.:üres et rem"_:rguea CiVPnt g_l e lo c ::nse n éccnc:r.Ü'llW 

et sec fll ne s' ':)CC .:pe i.e ces dem::.ndes. 

deilK'.ndçs ont ~t ~ d strj_buées. Je 8 . 8 -heure~~x de 1 t apprcondre ; mr, s 

je dois d:~re g_ue no·:s ne les avens p~:.s requos. 
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M. KCTSCENIG (Et~ts-Un~s) (~p_~e;:P_!:é_!a_!i9_nl :- Nous v~non~ 
Q 

â'assister à une ~iscusaion·très utile qui t~ûS a permis dê pré-

ciser certaine3 quest5.ons. 

Au point de vue juridique, le comité o.N.G. était parfaitement 

da!ls sm droit ~n préparant. un· rapport -en vu~ d" le soumettre à. ln 

présente. sessioh du C~nseil. ~'autr~·part, la prccédure que le 

: ConsAil. a lui-~'ê'me adoptéo;P.t qui ~At-reproduit~ à la page 483 du Jour­

w:.l n"29 est .p,ut ... ~tre inopportune mais, de toute façl'ln, ::..~ Ai 

elle était modifiée, ellQ-ne pcurrait pas l·1 ~tre àvec effet rétro-

· acti:f.. 

Toutefois, je dois c0nAtater quel! les listA~ figurant dan!!~ .. 
. . . 

les doc'Lllrents E/r.T/2 à ·E/C.T/1? ont .été ·envoy4es Antre, le 3 .~ep .. 

tefubre •1946 et. lQ 15 janv'iG-r dArnier et ,qu~ la dArnièrP i~ G~s 

listes FJ~t à la rUspot:J:ition des Gou·rernements resp~ct:!.fs {Ppuis 

plus d'un mois. 
1 

Le Gouvemr>ment è..qs Etats-Uni~ a cha1:gé un groupe à.e fonc ... 
' ~ 

' tionnaires d'étud1~r ces liAtes et ceux-ci les r'lnt examiiiéeE~ pf):r:;.. 

. 
LA point lP plus imrortant soul~Té au cauro de cPtte d}scus-

,. 

sion <?st, à men a-vi~, celui <lu 1 a présenté lP dé:::.égué de la Norvèg~ • ., 
Voici plus d. 1 un an que nous ajournom~ lTexamen des dP.n:and-;;:1-A ce~ 

différ~ntes organisation~. _Or, si cell~s-ci apprécient notre ~ol-

laboration, n~us leur attribuons égalAr;ent une e;ranie il?J?ortance·! 

• Le moment qst donc venu dP leur acccrder un Rtatut qui leur per.:.;.otte 

de nous apport~r l""ur collabC'ration1 aux te~";;es du parae;raphr;! 1 d~ 

l'article 78 de la Charte. Les re:présentant,s d.A ceR 0rgapi.saticns 

-
ont fait preUVA de b8aucoup de patience , ~is nous n~· 

de-vnns pas leur inposer {es délais trop longe. 
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D.lf:mt:r.e part, J'attire .l.'attention-: sur le fait quê c 'èst le .... - ~ ~ . . ... -:. . - " ~ 

Cansei~ lui-m~ qui a ·décidé que.le comité O.N.G. se·réuriirait 

avant la présente session afin de pouvoir lu:i: présenter uri.raprort:A. 

· qutiJ étudie.;rEtit.,au. cours de cette~session. Je suis certain que 

le: ·Conseil-~ 14l..Ya-i-t J?a's, ·-à"ce mcment, l'intention de . de~"lder au. 

Comité O.N.G. de F!e· réunir' av'ant la quatrième ·se·ssion pour pré-

sente~ un rapport·qui.ne serait examiné qu'à la cinquième session. 

L_és. déeis:J:ons prises dc.ns-le paesé·montrent~bien que le moment 

· Ast venu d 7exenrÎ:Iier cette quest::.on.<'. 

J'espère donc qu'à la l~~ière de ces arguments, le,Qélégué 

·de PUnion 'soviétique voudra 'bien-modifier sâ p_ositién Bt retirer 
r -

l'30n p:fojet··de résolution ou que; si celui-ci ··est mis:aux -roix, 

son•.sort sera -tel qu 1il nous'permettra de continuer·nos travaux. 
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M. PAPANÉQK(Tqhésoslflvaguie) :Je ..;.rois -que- nbus voulons 
' . 

tous une-coopération ~\roi~~ avec le~- org~is~ti;ns.non go~verne~ 
·~ ., . 

menta~es qui l'ont dem?Jldée, mais je suis d-1at3oçrd: a'Ve·c le repré-
1 • ,-· .. ~ ... f. ""' r 

sent-~t du Lib'an qui ~ dit ~W7 Ja recoi!llÙandation du. Comité d9i t 
t.'..r ' 

ttr; c'onsidérée c~mm~ ré~u::...tant d'~ tr~v~il d 1 ex~ën et d'élimi-

nation. Ceci ~st la première démar~he en~reprise p·ar :le· Secrétft--. ' . 
''. 

riat ou le Ccmité ·pour classer les dfverses o.rganisati{)nEf. 
. -· . • . .. , ' 1 ' • ( 

... "' .... 
' - - .... 

~ i~ liste ne contiendràit ~as assez ~'éléments d1information 
~ ; . ..,_ 

' ' • ,. t • 
pour les divers gouvernements en vue dt s.rr_::i. ver à une décision 

d 1 après cette liste. On ne voit sur cette liste que les 'nems de 
1.' ' ' 

• ~ t• ~ 
:'• 'f. ' 

di ve-rses organ~s~ùor:-s ;· s~ns a~cu_Jl autr~ rens~·ignem.ent:' comment, 
~ - ~ .: ..) ,. ·... "" 

'sans· rien savoir d€' plus; des gouverl}ements pcurraient-ils décider 
·dans · 

d!:aprè"E! ce_tte ~:~s!~!. -./quelle ·catégoriey .ilf:l rcurraient faire figurer 

telles organisations 

Je suis d 1 autrP. part, d. 1 acc_ord _avec lA représAntant de le. 

Norvègêqui: a dit .. que::-nCiuÈÏ dev~i;I).~: n_)us adjoïndre la coopération 
~ v 

d~. -1 1 11pinion ·-pubi:iq~_e. ~e .. ra:i.s. ·im PElé?· ie ·plus et affirme que n~us 
ç 

devons {l.ussi· c,btenir la·,.coopéreti..,n d8s· cinquante-cinq g~uvernements . ' . . , ~ "" . -

def?.:E.tats ~mbr.es des 'V~'t_Jnns-.Unie_s r~présentés ou non à c~ C~mseil~ 

Il faut,P.nténdrA 1 1 opinion de 9es divers gt'1uvernP.mer,ts, 
~ 

pour cela,. ~l faut leur envoyer la li~te qui nous est présentée. 

Si no'.ls e;btenons ):a co,opérati?n ·active de ces âléments, dons 

. un: dé~hü de- -~!o.is .mof:s, déTa-i qui s.erc. sÜf:f-iscmi!lBnt jw:;tifié, nous 

pou:rrnns a:hi.ver, à· 11me~ dé-cisi·on:ytile lors de notre se'ssion de 

. ·Juillet prochain. 

M. SANT~. CRUZ( Chili) ( deuxièrœ ~p_!,er_E!'§~_r::_ti.(')n del tes va-
. ,•':: '..._- .. 

"gnol): Je déclare que l~ C'nrni té était farfai "Sen~nt- dccns ~tn droit 

en r:.ropnsilllt une liste à r .. otre zcceptc.tion lors· ~e :::..c. pr-ésente 

sesslqn 
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Cepend~t, nalgré les observations présentées t~ut à l'heure 

par ·le rel,!résentti.'J.t··dës"Etats-Unis, jef crois que, du point de vue de 

la f"ôme, urie· s~1uticn adéquc,te n 7 a pas été "trouvee P<;mr permettre 

aux différents pays de faire connai tre leur opini-.n sur.la proc . .::dure 

suivie, sur la validité de t~le cu telle ccndidature 

Je me trouve en cecord avec le représentent de la Tchécoslova-

quie;· il est nécessaire de metrre sur pied une formule pei~ttent de 

consulter nos gouvernements, ~'obtenir ~te~pression de leur opinion 

sur ces questions, et de.régler celles~ci lors de la prochaine ses-

sion de Jùillet~ 

Je ne ·suis pas en possession d 1éléments suffisants pcurJuger 

<felt o-pport-ùnfté de telle ou telle cendidc:.ture de ces institutions. 

LE PRESJDENT (interp~tc.ti,on) : "".1 1 âttire· l 1 C:t"Gention du 

Conseil écon:rnique At SC'Icie~ sur ·1; crtlcle 71 de ·la Qharte. Cet nr-

ticle est" ainsi .c·on4ü 

'.t~ ~e. Conseil.~é~$lio:u:ique et' •secft.l peut· prendre toutes dis­

·positions utllas p~ur conàulter les ~rgGhisations non'gou­

~ve.~emen~al'eiJ· qui ~'oc~upent de'·questfons relevant de se. 

ccmpatence. C~s d~?p.qs~tiions peuvent s'appliquer~ des or-. . . 

. 
. nisn:tions nc.tionales après ëonsulG.tc..tion 'du' niembre intéres-

s~ d~ If org~isc.tiôn .. 
ne C) 

La Charte/pré'vèï t' J.: 1 o.bliget:ic.ri ·d-e ·cohsult&tf:n d'un membre des 

Natrons Unies que .. lorsqu 1 11 s 1 cgi t·'d1une 0rgrniset-i6ti' nntionele .Ceci 
.. , •• 1:1 -

est naturel. C1 est dcnÇJ le pcys où cette. orgàhis!: '.lon fonctionne 

qu'elle est le mieux connue. 

. A 
. Il n 1 en est pc.s dé ·meme duns le cas dt cre,c.ne in-t-,e::nc~tioncl d•nt 

:le. p11rtée d.'6bor1eles limites d'une frontière nc.ti~nnle • . 
' . 

Je fr,is' t,itJserver que dons sen rc.pport sur les orgr:nis[':ci~ns non 

gouvernementales, le_ Comité ne présènte c.ucune c2ndidr~tu;œ d 1 orgc.niso.-· 

tion nc.tionale. Pc~ ccnsi3que,t, le procédure suggerée à snv-cir 
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1o. néccssi té do roèuoillir l 1 opini(ln dos gouvornomont;s sur J.os 
"" .... ' ,.. ' ; ... - '. ' ' ' . -~ . .-_ ' . . . ' 

cer.il.i_' 'tl_,ros proposé os,- ost contrc.iro à- co qun déclo.ro lo. Cho.rte 

et, pe.r conséquent; tout à fe.i f_ ino.ccoptab],o, tant _p~ur Jo_ Consèil 

. ' 
éconc~iqup ot social que :pour le Comité dos organisations non-gou-

vorr.emonto..les. 

J 1cjouto quo, corr:me l~e. déclQré~lo roprésontnnt des_Et~ts­

Unis, la liste dGs ccndidc.turos a déjà été onv;_oyéo depuis. longtemps 

o.ux membres du Conseil, pour leur Ûsago• J 1 o.i pris soin do fo.iro 
( 

circul.0r un ctOCülllGnt d.onnant tou.s ~::JS détails relatifs o.u;x: .d.crnc.ndes 

" 
Pr.~.sentées. l'.a liste àos c~ndifl.o.tures est· à :e: iisposH;:.on ~es do-

lé!S1.;.6.s dans une pi-~;ce détehninéo. Co doctm!ont romonto au 6 mo.rs; 

che.cun avài t Jo temps de J.u r~cr.t:OlÙ te1· ot de rocw'lillir tous los 
~ 

·. déte.j_ le Sll"!, coe :)HJlJ ~0.at1.11~es. 
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M. MOROZOV (URSS) (Pr~·~re inter;pr6tation d.u russe) : A la 
( 

sui te d.e V :·ntervenb.on ·a.e certa~ns membres du Conseil)' je d.ois d.ire 

qQ~ la d.élégation soviétique, en proposant que le 'rapport ~t les pro-

pos~ tior .. s y :~ontenc:.es soient ét1.l.d.iés ·et fassent 1 1 ob jèt d! une décision 

lors de la prochaine session, n '·a pas le moins du mond~ chercbé à 

' 
, minimiser 1' importance du ;problème des relations du Conseil avec les 

. 
orgar.isations non-gouvernementales. 

Le ;point d.e·vu~ de la dél~gaticn·de l 1 ùbSS, bièh au contraire, 

est celui-ci 

A " , , ' 
Le prpblème n~ peut etre r<&eolu. sa~lS un~ amüyse minutieuse. Il 

n'est- pas pcssiple de prenë.-re line f'eul~ et m'é'îfJ.Ei décisfon:à l~égard 
' . ·. 

des q_Ùarante org&"l.isations citées; C 1 est àlors que ·nOUi3 donnerions 

1a preuve que nous ne vouons pas une attention suffisànte à ce pro-

blême. 

Les relations avec l'organisation des Nations Unies riJv~tent ur:: 

intérgt ;particulier pour chac·~e d.e ces organieations non-gouvernementale 
' 

De son eSté, le ·Conseil économique et social·, en étudiant le cas 

de chacune d'elles, d.oit se prononcer sur les points suiva...'1tS : 

1) Convient-il d.'établir d.es rel~tions avec cette organisation, eu 

égard aux conditions et ci~constances.particulières ?· 

2) Bans l'affil~tive, da...'1s quel groupe y a-t~il lieu de la clas-

ser et dans quelles conditions s'exerceront les relations ? 

Pour qu'un tel travail soit fait, il est indispensable_de consul-

ter tous les Membres de ltOrgm1isation des Nations Unies et non seulement 

' ceux rE<présentés au Conseil éconc;r:.i:J_ue et social. 

Par ailleurs; il me sem~le - peut-~tre suis-je dans l'erreur - que 

les Membres des Nati'ons Unies IJ. 1 ont reçu jusqu 1à présent que la simple 

liste de ces orgar1isa.tions. Comment se prononcer su:::- une base aussi 

faible: Je prends un e~emple 
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Con~oit-on qu'une décision unique puisse .~tre prise mettant sur 

le ~~me plan une·o~ganisation comptant 8o millions de membres et d'au-

-
tres dont ·1 'erfe~_tif se chiffre par uni tés ou centair"es 

Le rapport cite la demzu1de de la Société internationale économé-
j .. 

tr::.que, comprenant 774 mem"bre's rGpartis dans· g.uarante pays. Avec tout 

le respect :di): à cette ·société, je me demande comment l'en pourrait la 

·si tuer sur la mgme échelle que la Fédération internationaie démocrati-

que des fe~lleS' avec ses 81 millions de membres, ou la Fédération 

' 
démocratiquB internationale. de ia je1messe, dont les 45 millions 

.'. 

d'adh6rents se répartissent dans so"Ïxante et un_pays ! 

Pour éviter des errGurs de ce genre, qui auraient dos répercus-

s~ons fltcheuses s:œ'l'autorité du Conseil économiiiue et social, il 

n 1est qu'une proc6dure poes..;.blc : :::td.optcr la proposition de la délé-

-gation soviétiq1J.e, basé•3 aur .:;·.,te motion de l'importance des rela­

tions a-reà-' les 6rganisatio:n,s nc:<1-eouverne;"entalos. 
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M. KOTSCI-'J'JIG (Etats-TJxiis) . ( Ir:te!Jlrétation) :. La déclara·~ion 

que nou~ vencus dlentendre !41a quelque peu S 1.:tr:pris. En ~ffet, elle 

s~_g:~ifie que~ TJOUS ne J'OUr:r:i.ons :r;as prenir~ de à.~ci~_nn SUr cet~0e· ÇlU83-
. ~ 

tian avant .iP; l 1 avoil' solJ.mise à tous les MerrJ;rt;:~s des :r-;ations Unie2 "et 

.i 'a·.roi:t: reçu 181../X'S_ COlfJUAnta:'..no':: 4 Xais j 1a:'ctire 1 1att_ent:!.on riu Conseil 

s1:<:r. •ie. fait qué ce se:t-ai t c:rée:t.' un très -iangere1:<.x pr::ScéJ.ent. En fait, 

-
::..e Conseil économique' e_t social ·est ·un organisrr:e des NatioDs Uniesj 

le::; di.x ... hui t .!Y:err;bres g_ui le comrosent représentAut, non pas leurs 

Gouvernen:ents respectifs, mais ltm;~sen:ble de l ~Organisation. Par ailleurs, 

entre les orgal_J.:.sa":-i..:llS r.c'r: eouyerr:en.entalee, d tune part, et -:Les Nations 

1._Tr_ies d 1av:sre rars; -":è effet, il s 1atf:it de relations à ét.a1lir entre 
r ~ 

les orgauisa4.;im~s :Am go:J.verrH''nrrentalès et le Conseil écononig_ue et 

raR :i 1 au+~re ch9se. Par CODRéguent '~ 
::.. 

-
jl est il1du~i ':lable qùe le Corse il a pleinR f01J.YC'irs 110ur trar"cher la 

En cGr.;.clusion, j tes:pèr~ <l'Je :;.1ons allons :pouvoir aborder l:ient'tit 

le fond m'érr"e du ra:p:port. Je reconnais 7 avR-e le représentant de l tURSS, 

g_ue la question est très important~. ,tJJ::tis il ne stagit pas de voter 
• > • 

èn lùoo 3Û2:' une liste. 2'cuA lPq rren:;J::res du Co112e::.l 1~ou.vront préHenter 

Jes observa:tior.s gu lils jugeront l·oli. s~.Lr lf's orgarüsa.i-;ions dont ::.1 

textt:o 

E/43 Rev • 2' , iu 'ler j1~îlle+ 1946), le Conseil r:harge le 
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Ser:rétari.at de corr..rr,1miguer à tc us J.ea lv!emtres 1es Nations Ur_ie~, pour 

.information, la liRt.e O.eS organish-i:;ions LOD gouvernem.ent.fÜBS reti.=>n;;_PS' 

par le Comité pour 'ètre placées dans la catégorie (a) prév1.;.e au para-

• 
graphe l, g_u.atrj èrr.e partie de la résoluticr:. du ·é~onseil Pl! rlate 1u 21 

"I.e rap:port O.u Con~ té su.r les èi8manrlAs préwmtées 1ar les 6rg?J-Jj-

sa-l:;ior.s non gouvernementales er/ vue dtobtenïr le statut eonsultatif 

auprès d1.1 Conseil éconon_ique et social (Doc. E/298), ainsi que les 

observations d.E:Js :<rf:%bres d.es Nations Unies, seront examinés au cours 

de la ciD·luièrr,e GeRsion du Conseil économique et social. 11 

rkn:a-ly 'r+~ ·.lOèl' T 0 ,"' 'a' J.'l t~· Y"'S ... ' " ~ l ,:J-iu .ll• J • _ -"' <~ n- C.~'<- .' IDFii,3 à J 0 he1U'6S 30 • 




